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Déclaration du SNUipp-FSU 67 

CTSD du 13 février 2011 
 
 

Monsieur le Directeur Académique, 
 

Depuis cinq ans, année après année, les mesures de carte scolaire saignent l’Ecole de la République à blanc. Les 
mesures que nous devons examiner aujourd’hui s’inscrivent dans la même lignée que les précédentes, illustrant 
parfaitement une volonté politique farouche de détruire le service public d’éducation.  
Les objectifs pour l’année scolaire à venir continuent le ravage : RASED, remplaçants, décharges de formateurs, 
scolarisation des 2 ans,  sans parler du scandale de la mastérisation… Aucun personnel de l’Education n’est dupe : ce 
gouvernement veut en finir avec l’éducation pour tous et personne ne pourra prétendre qu’il ne savait pas.  
Le SNUipp-FSU 67 rappelle que les opérations de carte scolaire sont en lien direct avec les conditions de scolarisation 
des élèves des écoles publiques du département. Retirer 108 postes alors qu’il n’y aura que 122 élèves de moins, soit 
près d’un emploi d’enseignant pour un élève de moins, c’est faire le choix de les dégrader encore.  
Pour le pouvoir actuel, le savoir importe peu, seules comptent les maigres économies réalisées au prix de la disparition de 
missions et de moyens. On notera au passage qu’un tarif spécial est appliqué à l’école primaire : avec 5 700 suppressions 
programmées pour 8 à 9 000 départs à la retraite, ce sont 2 enseignants sur 3 qui ne seront pas remplacés.  
Faire disparaître les postes de RASED, c’est faire le choix de s’attaquer aux plus démunis, aux plus pauvres et aux plus 
précaires. Prétendre remplacer l’expertise de ces collègues par l’aide personnalisée ou les stages de remise à niveau 
pendant les vacances relève de l’escroquerie intellectuelle. Cependant plus personne ne s’y trompe, les parents et les 
collègues réunis aujourd’hui devant les grilles de l’inspection académique le disent haut et fort. 
L’Ecole Publique devrait être garante du droit à l’éducation pour tous les enfants. Le projet de rentrée 2012 garantit au 
contraire pour les enfants Bas-Rhinois et leurs enseignants une nouvelle dégradation des conditions d’apprentissage : 
 

- 89,5 fermetures de classes et de décharges de direction  
- 35 ouvertures de classes (dont 28.5 en bilingue et 4 contractuels) : une fois encore, le bilinguisme, sous prétexte 
de solidarité, coûte très cher à la communauté 
- destruction de 34 postes de RASED (19 G, 15 E) sur 181 au total, sans compter les postes vacants qui 
disparaissent en catimini dans la nature 
- disparition de 30 postes de brigades… et la liste, malheureusement, ne s’arrête pas là. 
 

Les parents d’élèves et l’opinion publique savent pouvoir compter sur l’engagement permanent des personnels et sur leur 
loyauté au service de l’Ecole Publique et de la Nation. Pour la FSU, toutes ces mesures sont inadmissibles. C’est pourquoi 
nous appelons tous les personnels de l’Ecole et tous les citoyens de notre pays à se mobiliser afin que s’écrivent les 
pages nouvelles d’un projet éducatif en rupture avec le fatalisme de l’échec scolaire et en phase avec une élévation 
générale des qualifications. 

 
Pour le SNUipp-FSU 67, Catherine LE DUFF, François SCHILL. 

 


